
Suggestions pour l’intégration de Laudato si' sur la 
sauvegarde de notre maison commune avec 

Changements climatiques : notre appel à la conversion

  Ce supplément de la brochure « Changements climatiques : notre appel à la conversion » contient :
 f Des citations de Laudato si' pour accompagner chacune des quatre sessions de notre brochure, avec des suggestions  

	 	 complémentaires	ou	des	questions	de	réflexion	alternatives	pour	les	sections	de	discussion	dans	chaque	session.

 f Un résumé de chaque chapitre de Laudato si'	avec	des	citations	et	des	questions	de	réflexion.

Changements climatiques : notre appel à la conversion

Discussion en groupe entier n° 1 : 
Porter le deuil de la Terre, p. 4

« Saint François d’Assise nous rappelle que notre maison 
commune est comme une sœur avec laquelle nous partageons 
l'existence,	et	comme	une	mère,	belle,	qui	nous	accueille	à	bras	
ouverts.	Aujourd’hui,	 cette	 sœur	crie	en	 raison	des	dégâts	que	
nous lui causons par l’utilisation irresponsable et par l’abus des 
biens que Dieu a déposés en elle… Nous oublions que nous-
mêmes,	nous	sommes	poussière	(cf.	Gn	2,7).	Notre	propre	corps	
est	 constitué	 d’éléments	 de	 la	 planète,	 son	 air	 nous	 donne	 le	
souffle	et	son	eau	nous	vivifie	comme	elle	nous	restaure.	»	(1,	2)

« Le sentiment d’union intime avec les autres êtres de la nature ne peut 
pas être réel si en même temps il n’y a pas dans le cœur de la tendresse, 
de	la	compassion	et	de	la	préoccupation	pour	les	autres	êtres	humains.	»	
(91)	«	 Il	semble	ainsi	que	nous	prétendions	substituer	à	une	beauté,	
irremplaçable	et	irrécupérable,	une	autre	créée	par	nous.	»	(34)

Réflexion: Pourquoi le pape François me/nous demande-t-il d’ouvrir 
mon/nos cœur(s) à la sauvegarde de notre maison commune ?

Discussion en groupe entier n° 2 :  
Aperçu global – élévation du niveau des mers, p. 5

«	Le	changement	climatique	est	un	problème	global	aux	graves	
répercussions environnementales, sociales, économiques, 
distributives	ainsi	que	politiques,	et	constitue	l’un	des	principaux	
défis	actuels	pour	l’humanité.	»	(25)

«	L’augmentation	du	nombre	de	migrants	fuyant	la	misère,	accrue	
par	la	dégradation	environnementale,	est	tragique.	»	(25)

«	 L’eau	 potable	 et	 pure	 représente	 une	 question	 de	 première	
importance, parce qu’elle est indispensable pour la vie humaine 
comme	pour	soutenir	les	écosystèmes	terrestres	et	aquatiques.	»	(28)

Réflexion: Que se passerait-il au sein de ma communauté si 
les personnes étaient déplacées par des inondations ou s’il n’y 
avait plus d’eau potable et pure ?

 Session 1: 
 Notre communauté la Terre 

 Session 2: La science des 
 changements climatiques

Discussion en groupe entier n° 1 : Certitude 
et incertitude concernant les changements 
climatiques, p. 8 

«	…	la	science	et	la	religion,	qui	proposent	des	approches	différentes	
de	la	réalité,	peuvent	entrer	dans	un	dialogue	intense	et	fécond	pour	
toutes	deux.	»	(62)

«	Tant	l’expérience	commune	de	la	vie	ordinaire	que	l’investigation	
scientifique	 démontrent	 que	 ce	 sont	 les	 pauvres	 qui	 souffrent	
davantage	 des	 plus	 graves	 effets	 de	 toutes	 les	 agressions	
environnementales.	»	(48)

«	…	il	suffit	de	regarder	la	réalité	avec	sincérité	pour	constater	qu’il	
y	a	une	grande	détérioration	de	notre	maison	commune.	»	(61)

«	La	réduction	des	gaz	à	effet	de	serre	exige	honnêteté,	courage	et	
responsabilité, surtout de la part des pays les plus puissants et les 
plus	polluants.	»	(169)

Réflexion : Quelle est ma réaction face à la certitude avec 
laquelle François décrit les effets des changements climatiques ?

Discussion en petits groupes / en groupe 
entier n° 2 : Changements climatiques – 
empreinte carbone, p. 10 et 11

« Des centaines de millions de tonnes de déchets sont produites 
chaque année, dont beaucoup ne sont pas biodégradables : des 
déchets	domestiques	et	commerciaux,	des	déchets	de	démolition,	
des déchets cliniques, électroniques et industriels, des déchets 
hautement	toxiques	et	radioactifs.	»	(21)

«	Chaque	année,	disparaissent	des	milliers	d’espèces	végétales	et	
animales	 que	 nous	 ne	 pourrons	 plus	 connaître,	 que	 nos	 enfants	
ne	pourront	pas	voir,	perdues	pour	toujours.	L’immense	majorité	
disparaît	pour	des	raisons	qui	tiennent	à	une	action	humaine.	»	(33)

«	Nous	avons	besoin	de	renforcer	la	conscience	que	nous	sommes	une	
seule	famille	humaine.	Il	n’y	a	pas	de	frontières	ni	de	barrières	politiques	
ou sociales qui nous permettent de nous isoler, et pour cela même il 
n’y	a	pas	non	plus	de	place	pour	la	globalisation	de	l’indifférence.	»	(52)	

Réflexion: En tant que personnes croyantes, comment pourrions-
nous créer des communautés qui luttent contre l’indifférence ?



 Session 3: 
 Conversion écologique

 Session 4: Éco-imaginer   
 notre avenir émergent

Discussion en groupe entier n° 1 : 
Environnement et consumérisme, p. 12

	«	‘La	protection	de	l’environnement	doit	faire	partie	intégrante	
du processus de développement et ne peut être considérée 
isolément’.		Mais	en	même	temps,	devient	actuelle	la	nécessité	
impérieuse	de	l’humanisme	qui,	en	soi,	fait	appel	aux	différents	
savoirs,	 y	 compris	 à	 la	 science	économique,	 pour	un	 regard	
plus	intégral	et	plus	intégrant.	»	(141)

«	Aujourd’hui,	“le	thème	de	la	dégradation	environnementale	
met	en	cause	les	comportements	de	chacun	de	nous’’.	»	(206)

«	Le	consumérisme	obsessif	est	le	reflet	subjectif	du	paradigme	
techno-économique.	»	(203)

Réflexion: Quelle est mon expérience de l’intersection 
des technologies, du consumérisme et de la dégradation 
environnementale ?

Discussion en petits groupes / en groupe 
entier n° 2 : Conversion, p. 12 et 13

«	Il	n’y	a	pas	deux	crises	séparées,	l’une	environnementale	et	l’autre	
sociale,	mais	une	seule	et	complexe	crise	socio-environnementale.	
Les	 possibilités	 de	 solution	 requièrent	 une	 approche	 intégrale	
pour	combattre	la	pauvreté,	pour	rendre	la	dignité	aux	exclus	et	
simultanément	pour	préserver	la	nature.	»	(139)

«	 Benoît	 XVI	 affirmait	 qu’	 ’’il	 est	 nécessaire	 que	 les	 sociétés	
technologiquement	 avancées	 soient	 disposées	 à	 favoriser	 des	
comportements plus sobres, réduisant leurs propres besoins 
d’énergie	et	améliorant	les	conditions	de	son	utilisation’’.	»	(193)

«	 L’humanité	 est	 appelée	 à	 prendre	 conscience	 de	 la	 nécessité	
de réaliser des changements de style de vie, de production et de 
consommation,	pour	combattre	ce	réchauffement	ou,	tout	au	moins,	
les	causes	humaines	qui	le	provoquent	ou	l’accentuent.	»	(23)

«	Ils	[les	croyants]	ont	donc	besoin	d’une	conversion	écologique,	
qui	 implique	 de	 laisser	 jaillir	 toutes	 les	 conséquences	 de	 leur	
rencontre avec Jésus-Christ sur les relations avec le monde qui 
les	entoure.	»	(217)

Réflexion: Quelle est ma compréhension d’une 
« rencontre avec Jésus » en relation avec la notion de « 
conversion écologique » ?

Discussion en groupe entier n° 1 :  
Concevoir en s’inspirant de la nature, p. 15

«	Le	monde	est	plus	qu’un	problème	à	résoudre,	il	est	un	mystère	
joyeux	que	nous	contemplons	dans	la	joie	et	dans	la	louange.	»	(12)

«	On	n’est	pas	encore	arrivé	à	adopter	un	modèle	circulaire	de	
production qui assure des ressources pour tous comme pour 
les	 générations	 futures,	et	qui	 suppose	de	 limiter	 au	maximum	
l’utilisation	des	ressources	non	renouvelables…	»	(22)

«	Des	vues	panoramiques	les	plus	larges	à	la	forme	de	vie	la	plus	
infime,	la	nature	est	une	source	constante	d’émerveillement	et	de	
crainte.	Elle	est,	en	outre,	une	révélation	continue	du	divin.	»	(85)   

Réflexion: Quels exemples de « modèles circulaire de 
production » est-ce que je connais qui luttent contre la
« culture du déchet » dont parle le pape François ? 

Discussion en petits groupes / en groupe entier 
n° 2 : Imaginer notre éco-avenir, p. 16 et 17

«	Il	s’agit	simplement	de	redéfinir	le	progrès.	Un	développement	
technologique et économique qui ne laisse pas un monde meilleur 
et une qualité de vie intégralement supérieure ne peut pas être 
considéré	comme	un	progrès.	»	(194)

«	 En	 certains	 lieux,	 se	 développent	 des	 coopératives	 pour	
l’exploitation	 d’énergies	 renouvelables,	 qui	 permettent	
l’autosuffisance	locale,	et	même	la	vente	des	excédents.	Ce	simple	
exemple	 montre	 que	 l’instance	 locale	 peut	 faire	 la	 différence	
[…]	 En	 effet,	 on	 peut	 à	 ce	 niveau	 susciter	 une	 plus	 grande	
responsabilité,	 un	 fort	 sentiment	 communautaire,	 une	 capacité	
spéciale de protection et une créativité plus généreuse, un amour 
profond	pour	sa	terre…	»	(179)

«	Il	s’agit	d’ouvrir	le	chemin	à	différentes	opportunités	qui	n’impliquent	
pas	d’arrêter	la	créativité	de	l’homme	et	son	rêve	de	progrès,	mais	
d’orienter	cette	énergie	vers	des	voies	nouvelles.	»	(191)

« Dans les pays qui devraient réaliser les plus grands changements 
d’habitudes	de	consommation,	les	jeunes	ont	une	nouvelle	sensibilité	
écologique	et	un	esprit	généreux	[…]	Mais	ils	ont	grandi	dans	un	
contexte	de	 très	 grande	 consommation	et	de	bien-être	qui	 rend	
difficile	le	développement	d’autres	habitudes.	»	(209) 

Réflexion: Comment 
le pape François et ses 
mots dans Laudato 
si' m’inspirent-ils et 
me poussent-ils vers 
une nouvelle vision 
écologique ?



Introduction
L’introduction de Laudato si' s’appuie sur ce que les prédécesseurs 
du pape ont dit à propos de l’environnement et donne un ton 
moral et éthique au document. François affirme qu’il s’adresse à 
toutes les personnes de bonne volonté, car la terre est l’héritage 
commun de tous, et que chacun peut apporter une contribution.  

«	Dans	la	présente	Encyclique,	je	me	propose	spécialement	d’entrer	
en	dialogue	avec	tous	au	sujet	de	notre	maison	commune.	»	(3)

«	 J’espère	que	cette	Lettre	encyclique,	qui	 s’ajoute	au	Magistère	
social	de	l’Église,	nous	aidera	à	reconnaître	la	grandeur,	l’urgence	et	
la	beauté	du	défi	qui	se	présente	à	nous.	»	(15)

«	Nous	chrétiens,	en	outre,	nous	sommes	appelés	à	’’accepter	le	
monde	 comme	 sacrement	 de	 communion,	 comme	 manière	 de	
partager	avec	Dieu	et	avec	le	prochain	à	une	échelle	globale.	C’est	
notre humble conviction que le divin et l’humain se rencontrent 
même dans les plus petits détails du vêtement sans coutures de la 
création	de	Dieu,	jusque	dans	l’infime	grain	de	poussière	de	notre	
planète”.	»	(9)	Patriarche	Bartholomée,	Discours	au	1er	Sommet	
de	 Halki	 :	 «	 Global	 Responsibility	 and	 Ecological	 Sustainability:	
Closing	Remarks	»,	Istanbul	(20	juin	2012).

Résumé de Laudato si’ et réflexion

Chapitre 1. Ce qui se passe dans notre maison 
Résumé
Le pape François fait référence à la préoccupation pour 
l’environnement en tant que préoccupation commune de tous, 
« l’un des principaux défis actuels pour l’humanité » (25). 
Parlant d’une dette écologique créée entre le Nord et le Sud à 
l’échelle mondiale, il présente le consensus scientifique sur les 
changements climatiques et le relie à l’activité humaine par 
l’intermédiaire de ce qu’il appelle une « culture du déchet », 
qu’il considère comme une cause principale de la crise. Il affirme 
que l’eau—son accessibilité et sa qualité—est un droit humain. 
La perte de biodiversité appelle à une conscience plus profonde 
de nos interventions humaines. François invite chaque personne 
à un dialogue sur les changements de modes de vie.

«	Si	nous	tenons	compte	du	fait	que	l’être	humain	est	aussi	une	
créature	de	ce	monde,	qui	a	le	droit	de	vivre	et	d’être	heureux,	
et qui de plus a une dignité éminente, nous ne pouvons pas ne 
pas	 prendre	 en	 considération	 les	 effets	 de	 la	 dégradation	 de	
l’environnement,	 du	modèle	 actuel	 de	 développement	 et	 de	 la	
culture	du	déchet,	sur	la	vie	des	personnes.	»	(43)
	«	Il	n’y	a	pas	de	frontières	ni	de	barrières	politiques	ou	sociales	
qui nous permettent de nous isoler, et pour cela même il n’y a 
pas	non	plus	de	place	pour	la	globalisation	de	l’indifférence.	»	(52)
«	 La	 sauvegarde	 des	 écosystèmes	 suppose	 un	 regard	 qui	 aille	
au-delà	de	 l’immédiat	 […]	Dans	 le	 cas	de	 la	 disparition	ou	de	
graves	dommages	à	 certaines	espèces,	nous	parlons	de	valeurs	
qui	excèdent	tout	calcul.	»	(36)
« … nous ne pouvons pas nous empêcher de reconnaître 
qu’une	vraie	approche	écologique	se	transforme	toujours	en	une	
approche	sociale	[…]	pour	écouter	tant	 la	clameur	de	 la	terre	
que	la	clameur	des	pauvres.	»	(49)

Réflexion: Où l’indifférence globalisée pourrait-elle se située dans 
ma vie ? Quelles actions puis-je entreprendre pour la déraciner ? 

Chapitre 2. L’évangile de la création 
Résumé
Ce chapitre présente les fondements bibliques et théologiques 
de la lettre encyclique et souligne des relations justes avec 
Dieu, notre prochain et la création, ainsi que la nécessité de 
restaurer ces relations lorsqu’elles sont rompues. Tout cela est 
envisagé à la lumière de la voix captivante des pauvres sur 
la Terre qui, malgré leur part prévue dans l’abondance de la 
création, sont menacés de manière disproportionnée par la 
dégradation environnementale. 

« … la science et la religion, qui proposent des approches 
différentes	de	la	réalité,	peuvent	entrer	dans	un	dialogue	intense	
et	fécond	pour	toutes	deux.	»	(62)

«	[Les	récits	de	la	création	dans	le	livre	de	la	Genèse]	suggèrent	
que	l’existence	humaine	repose	sur	trois	relations	fondamentales	
intimement liées : la relation avec Dieu, avec le prochain, et avec 
la	terre.	Selon	la	Bible,	les	trois	relations	vitales	ont	été	rompues,	
non	seulement	à	l’extérieur,	mais	aussi	à	l’intérieur	de	nous.	Cette	
rupture	est	le	péché.	»	(66)

«	Pour	la	tradition	judéo-chrétienne,	dire	“création”,	c’est	signifier	
plus	que	“nature”,	parce	qu’il	y	a	un	rapport	avec	un	projet	de	
l’amour de Dieu dans lequel chaque créature a une valeur et une 
signification.	»	(76)

« Le Catéchisme l’enseigne ainsi : ’’L’interdépendance des 
créatures	est	voulue	par	Dieu’’.	»	(86)

Réflexion: Quelles personnes ou quels endroits dans ma vie 
me rapprochent de Dieu ?

Chapitre 3. La racine humaine de la crise écologique 
Résumé
Les dangers de la croissance technologique sans bornes 
et de l’exploitation humaine des ressources naturelles au-
delà des limites raisonnables se trouvent au cœur de ce que 
François appelle le « paradigme techno- économique ». Il parle 
également de pratiques de travail justes et de distribution des 
biens équitable, nous rappelant les dimensions sociales de la 
crise écologique ainsi que notre responsabilité en découlant 
envers les pauvres. 

«	…	l’immense	progrès	 technologique	n’a	pas	été	accompagné	
d’un développement de l’être humain en responsabilité, en 
valeurs,	en	conscience.	»	(105)

« …on ne peut pas envisager une relation avec l’environnement 
isolée	de	la	relation	avec	les	autres	personnes	et	avec	Dieu.	[…]	
Puisque	tout	est	lié,	la	défense	de	la	nature	n’est	pas	compatible	
non	plus	avec	la	justification	de	l’avortement.	»	(119,	120)

«	Nous	sommes	appelés	au	travail	dès	notre	création.	On	ne	doit	
pas	chercher	à	ce	que	le	progrès	technologique	remplace	de	plus	
en	plus	le	travail	humain…	»	(128)

Réflexion: Comment puis-je jouer un rôle dans la 
transformation de la culture technologique en une culture 
qui repose moins sur l’individualisme / le consumérisme, et 
d’avantage sur l’établissement d’une communauté ?



Chapitre 4. Une écologie intégrale 
Résumé
Ce chapitre appelle à une approche pluridisciplinaire de 
l’écologie. Le pape suggère que nous pouvons et devrions 
imaginer notre avenir commun d’un point de vue économique, 
social et culturel ainsi que d’un point de vue environnemental, 
et réfléchir à ce à quoi un avenir pourrait ressembler si nous le 
créons avec à l’esprit la justice pour les prochaines générations.  

«	Étant	donné	que	tout	est	intimement	lié,	et	que	les	problèmes	
actuels	requièrent	un	regard	qui	tienne	compte	de	tous	les	aspects	
de	la	crise	mondiale,	je	propose	à	présent	que	nous	nous	arrêtions	
pour	penser	aux	diverses	composantes	d’une	écologie intégrale, qui 
a	clairement	des	dimensions	humaines	et	sociales.	»	(137)

«	Quand	on	parle	d’“environnement”,	on	désigne	en	particulier	
une	 relation,	 celle	 qui	 existe	 entre	 la	 nature	 et	 la	 société	 qui	
l’habite.	»	(139)

« Quand nous nous interrogeons sur le monde que nous voulons 
laisser, nous parlons surtout de son orientation générale, de son 
sens,	 de	 ses	 valeurs.	 Si	 cette	 question	 de	 fond	 n’est	 pas	 prise	
en	compte,	je	ne	crois	pas	que	nos	préoccupations	écologiques	
puissent	obtenir	des	effets	significatifs.	»	(160)

Réflexion: Comment mon travail ou rôle actuel soutient-il le 
« bien commun » tel que le pape François le décrit ?

Chapitre 5. Quelques lignes d’orientation et d’action 
Résumé
François appelle les personnes du monde entier à dialoguer 
et à agir afin de résoudre la crise climatique à de nombreux 
niveaux. En plus de mentionner la politique internationale et 
d’autres efforts à grande échelle, il parle aussi d’actions locales 
qui sont plus accessibles pour les individus, par exemple, 
la sensibilisation, le soutien et l’utilisation de pratiques 
commerciales responsables du point de vue environnemental 
et social proches de chez nous.

«	Le	principe	de	la	maximalisation	du	gain	[…]	est	une	distorsion	
conceptuelle	 […]	Seul	pourrait	être	considéré	comme	éthique	
un	comportement	dans	lequel	“	les	coûts	économiques	et	sociaux	
dérivant de l’usage des ressources naturelles communes soient 
établis	 de	 façon	 transparente	 et	 soient	 entièrement	 supportés	
par	ceux	qui	en	jouissent	et	non	par	les	autres	populations	ou	par	
les	générations	futures”.	»	(195)

« Nous savons que la technologie reposant sur les combustibles 
fossiles	très	polluants	–	surtout	le	charbon,	mais	aussi	le	pétrole	
et,	dans	une	moindre	mesure,	le	gaz	–	a	besoin	d’être	remplacée,	
progressivement	et	sans	retard.	»	(165)

«	Cependant,	 les	 Sommets	mondiaux	 de	 ces	 dernières	 années	
sur	l’environnement	n’ont	pas	répondu	aux	attentes	parce	que,	
par	 manque	 de	 décision	 politique,	 ils	 ne	 sont	 pas	 parvenus	 à	
des	 accords	 généraux,	 vraiment	 significatifs	 et	 efficaces,	 sur	
l’environnement.	»	(166)

«	Aujourd’hui,	en	pensant	au	bien	commun,	nous	avons	impérieusement	
besoin que la politique et l’économie, en dialogue, se mettent 
résolument	au	service	de	la	vie,	spécialement	de	la	vie	humaine.	»	(189)

Réflexion : Que puis-je faire pour soutenir les 
entreprises qui font preuve de responsabilité sociale et 
environnementale ?

Chapitre 6. Éducation et spiritualité écologiques
Résumé
Dans ce dernier chapitre, François nous appelle à une 
« conversion écologique » avec la simplicité en son cœur. Cette 
conversion traite tout d’abord de nos propres attitudes face 
à la consommation de biens matériels et à l’utilisation des 
ressources abondantes de la Terre, puis des changements que 
nous devons apporter à notre façon de penser collectivement 
à l’éducation de nos jeunes : des changements au sein de nos 
familles, de nos écoles et de nos institutions sociétales. Il nous 
appelle à éduquer les générations futures vers un nouveau 
mode de vie qui est plus appréciatif des dons de la création.

«	 Il	 ne	 s’agit	 pas	 de	 parler	
tant d’idées, mais surtout de 
motivations qui naissent de la 
spiritualité	 [chrétienne]	 	 pour	
alimenter la passion de la 
préservation	du	monde.	»	(216)

«	 La	 paix	 intérieure	 des	
personnes tient, dans une large 
mesure, de la préservation de 
l’écologie et du bien commun, 
parce que, authentiquement 
vécue,	 elle	 se	 révèle	 dans	 un	
style	de	vie	équilibré	joint	à	une	
capacité	d’admiration	qui	mène	
à	la	profondeur	de	la	vie.	»	(225)

«	 …	 joint	 à	 l’importance	 des	
petits gestes quotidiens, l’amour 
social	nous	pousse	à	penser	aux	
grandes	stratégies	à	même	d’arrêter	efficacement	 la	dégradation	
de l’environnement et d’encourager une culture de protection qui 
imprègne	toute	la	société.	»	(231)

«	L’univers	se	déploie	en	Dieu,	qui	le	remplit	tout	entier.	Il	y	a	donc	
une	mystique	dans	une	feuille,	dans	un	chemin,	dans	la	rosée,	dans	
le	visage	du	pauvre.	»	(233)  

Réflexion: Comment puis-je encourager une « culture de 
protection » au sein de ma communauté ?
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